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NUMISMATIQUE DE tA GAULE AQUITAINE.

Pt. v, NO' 1 À ;i.

A ]JI. L.. C....., 1nelnb1'e de la Société f1 1ançaise
pou'/' 1ft conservation des 1nOn1tnwnts liistori­
ques, en réponse à ses 1Jbsel'vations cl une lettre
il 111. de la Saussaye C).

MONSIEUR ET TRÈs-no:\'oRÊ co~FRÈRE :lo

En vous remerciant des éloges que vous voulez bien

donner à ma lettre à 1\1. de la Saussaye snI' la numismatique

de la Gaule aquitaine, je dois, en même temps, répondre

aux observations que vous me faites touchant quelques

oublis ou omissions que vous me signalez comme étant de

mon fait, ou comme provenant de celui du savant académi­

cien auteur des conjectures sur cette même numismatique,

et que j'ai négligé de relever.
Relativcment au regret que vous m'exprimez sur les

mêmes lacunes, ou lapsus memoriae, je dois donc VOllS

rappeler ici, pour la justification de qui de droit, que les

deux notices de 1\1. de la Saussaye e), qui ont motivé ma

(1) Voy. Revue de la numismatique belge: 2e sél'ie, t. IV, p. 500.

(2) Voy. Revue numismatiqlle française. Année 181)1, pp.1-18, 581·59G.

2e SÉRIE. - TOYE V. 10
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JeUre ct la vôtre il mon adresse, attendent. an moins encore

un troisième article qui termine les deux premiers, puisque
dans eeux dont il est l'auteur, le docte numismatiste a
tCl'Ininé sa Revue de la numismatique aquitaine, à celle des

Pl:ctones ou Plctavi, ct a sursis jusques à ce jour il ll'aiter
de cclles des A ,'vm',û, des Rituriges-Cubi (1), des Cambo­

lectri-Agesinates, de leurs voisins, les Cambioviccnses, ete.

Ponr le reste de vos observations, Monsicur, qui portent

sur la numismatique dcs pcuples aquitains mentionnés dans

les deux articles de la Revue nwnisnwtique (,'ançaise, qui

nous occupent, j'avais été au·devant d'elles, dans ma lettre,

en faisant la remal'que que le travail de .M. de la Saussaye

ne devait être considéré que comme préparatoire, un coup
d'œil, un simple et rapide aperçu sur la numismatique

aquitainc, cl non une œuvre complète sur la matière,

œuvre impatiemment attendue et désirée depuis longtemps

pal' les amis de notre illustre confrère et ceux de la science
qui lui est déjà si redevable.

Adoptant, Monsieur, l'opinion récemment émise par un
.le nos plus habiles ct zélés numismatistcs Cl), M, Hucher,

du Mans, vous pal'aissez regretter que .M. de la Saussaye

ct. moi n'ayons point donné aux Pictones, ct classé au
nombre des produits <le leur autonomie, les diverses ,mé­

dailles ou monnaies portant en légende le nom -du chef

» .:

(') On ne connaît point de médailles ou monnaies gauloises ou gallo·

romaines dcs null'cs Biturigcs, églllemcnt ?quilains, connus sous la déno·

minalion dc ViUt'sâ ou Viviscl (les BOl'delais) et aussi d'Ubisci (Pline
l'ancicn ),

e) Lettre iL ill. de la, Saussaye sw' la tlumismalilJlIc gaulozse. Année

H::)i), l'p. 1-10, Ile la Revue tlUJlds11Iatiqltf? française.
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·IIGOTALVS C), VlrOTALO Ca), VIlPOTALOS, VI­
1'01' (3), précédemment attribuées pflr tous les numismfl­

fistes aux Arverni, les unes d'argent, les flutres de bronze.

l.es exemplaires connns (le ces f(llinflires portllnlle nom

ll'Iln chef SUI' lequel l'histoire est muette, offrent à la fois

dcs vnriétés dans ln manière dont il est. orthogrnphié, ct df's

revers tout il fait différents.

Dans l\Iionnet (4) et Duchalais (5), tête de femme (Dinne)

tournée il gauche et diadémée. Grènetis au pourtour.

Rev. Guerrier debout, de face, le corps couvert d'une

cuirasse, ct d'une cotte d'armes; d'une main il tient un

houcliCl' de forme ovale armé d'un umbo ct appuyé il terre;

de l'autre une Innee. Un sanglier-enseigne, dont les pieds

reposent sur un tau et qui il ln tète en hns, est appuyé

contre ln Innee. Grènetis autour.

Dnlls le catnlogue des médailles gauloises ct frnnçaises

de lU. le haron L..... tète diadéméc d'Apollon il gauche.

Rev. Lion, à gauche, une des pflttes de derrière levée.

Enfin, sur un des deux exemplaires de la eollcction de

1\1. Hucher, encore inédit, lorsqu'il l'a publié naguère d:ms

la Revue de la numism.atique {l'ançaise (l'autre exemplflire

est scmblnble il celui qui a été décrit pnr l\Iionnet, etc.), on

(') DUCIiALAIS, Descri]J/ion des médailles gauloises (aisantl>arlie des col­

lections de la Bibliothèque ,'mpériale, pp. 4-0.

Cl) AIl. DE LO~Gpfnllm, Catalogue des médailles gauloises, romaines et

françaises de la collection du bm'on L,

(3) HUCHER, loco cilalo, suprci,

(.) Desc1'ipliou des médailles antiques, etc., chefs gaulois, no 15tl du COI'PS

d'ouvrage, et 10~ du supplément.

(5) I.oro citato, Stl.p1·Ù.
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remarque encore une tète ù'Apollon', mais tournée ù droite,

les cheveux relcvés il la manière des Aquitains. Grènetis.
Rev. Cheval sellé en course, au-dessus une édicule, sym­

bole dc ces mèmes peuples; sous le coursier, la légende

abrégée VIPoT, déjà rapportée plus haut.
C'est par suite de cctte première attribution aux anciens

habitants de l'Auvergne que 1\1. de la Saussaye attendait

d'avoir ~l s'occuper de l'autonomie de ce peuple célèbre de
l'Aquitaine, pour parler des monnaies d'un de ses chefs

présumés, attribution qui Ile paraissait pas, cependant, si
incontestablc et si certaine à 1\1. Duchalais (1), qu'ill'accep­

tât sans observation. (( Ce quinaire, dit-il, n'est attribué aux

Arvernes, qu'à eause dc son style et de sa fabrique. » Il,
faut convenir pourtant que sous le rapport du travail et des

types, il offre une granùe analogie ayec leurs médailles cer­

taines; mais on doit reconnaître en mème temps, que cette
analogie, snrtout dans la dernière variété des médailles ·de

Viipotalus, est encore plus complète et plus frappante avee

celles des Pictons et des Santons, avce la monnaie de

Duratius (2), appartenant aux premiers, et la jolie pièce

en bronze des derniers (3), également éditée et portée,

naguère, à la connaissance des numismatistes par i le

correspondant de la !1evlle française, au sentiment duquel

je me l'ange ici volonlieri', mais Cil préférant il l'attribution

(I) Loco citalo, 81l1J1'li ,

e) DVRAT, tête cie femme ornée dc la spindonc et tournée il gauche

(Vénus), grènctis au pOUl tour. /lev. IVLIOS, cheval galopant à (droitc,

liu-dessus 1111 pctit tcmple dont le fronlon csl soutenu pnr trois colonncs.

AIL MIONNET.

e) Ill'r.ul<:n, 10('0 cil((lo) SlllWù.



- 14.9 -

de son Viipotalus aux citoyens de Alecliohmwn-Santonwn,

celle aux habitants du territoire de la cité de Litl101tUm~

soit que notre chef iIlconrm ait été le coopérateur ou l'UIl­

tagonistc de Duratius; cette préférenee s'nppuie du licu

de la déeouverte de S3 médnille, cnfouie. dans le lae de

Grand-Lieu, non loin du Pictonicwn Promontorium, aux

confins du Pagus Ratiatensis qui faisait, autrefois, partie

de la juridiction temporelle de l'évêque de Poitiers, la

même comme on sait, en étenduc que eelle de l'antique

cité des Pictones, sur le domaine desquels notre jolie Gau­

loise a été trouvée, aillsi que IlOUS l'apprend son heureux

possesseul'.

Vous me paraissez assez disposé, MonsieUl' et chel'

confrère, et vous me demandez si tel est mon sentiment,

d'attribuer, m'ee M.A. de Longpérier (Catalogue Rousseau~

pp. 2 et 5), aux Decamulenses) peuple dans le voisinage et

sans doute sous la dépendance des Lemovices) la monnnie

d'argent dont le signalement suit, et que MM. de ln Saussaye

(Revue numismatique française, 1840, p. 168), Duehalais

(Description des monnaies gauloises du cabinet cie France,

p. 11 G), elc., etc., donnent aux Andecavi de]a IYOIl­

nnise,

Ar DECOM. Tète jeune, imberbe, diudémée, tournée il

gauche.

Rev. ANDECOl\IBOS. Cheval galop:mt à gauche. Au­

dessous, un sanglier et une ,enseigne militaire.

M. de Longpéricr appuie son attribution de l'existence

d'un marbre votif à Rançon, près Limoges, ct rapporté par'

Gl'uter (cxlI-11), mémol'atif d'un vœu des ANDECAMV..

LE~SES <lUX nymphes, rte. Le ~avalH Ilulllismatisle, non
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sans quelque l'aison, a été séduit par la l'cssemLlance ùc ce
Hom avec celui d'ADEC01\l et d'ANDECOMBOS; mais
l'analogie existe à peu près au même degré avec celui

d'ANDECAVI, s~lrtout si, d'après l'usage aqllitain et mé­
l'Îdional, en général, on change ici le V en fi (Andecabus,

Andecabi, et si, d'après un autre usage gaulois, on change

la terminaison latine en VS, en celle grecque en OS.

Sans oser me prononcer afTirmativement sur l'attribution

de mon ùocte eonfrère, je l1lè plais à reconnaître avec vous

que le type du revers de notre denier est identique avcc
celui de plusieurs (Iuinaircs aquitains, où l'on r'emarque

également au revers l'enseigne et le sus yallicus.

Au chapitre des Auscii ou Ausci de la notice de .M. de
la Saussaye et de ma lettre, vous m'indiquez, mon cher

ct honoré confrère, une autre omission qui aurait pOUl'

ohjet la médaille gauloise VANE ... (1), donnée par 1\1, le

marquis de Lagoy, dans sa Notice sur l'attribution de quel­

ques 1nédailles gauloises, à cc peuple (2), l'un des premiers

et des plus puissants de l'Aquitaine-Novempopulaine, ct à

la localité indjquée dans l'Itinéraire de Bordeaux à Jéru­

salem, sur la voie qui eonduisait de la première de ees eités

II Tolosa (Toulouse), comme lJlansio ou gite d'étape, entre

Elusa (Eause), ct .4usclus (Auch), sous l'nppellation de
Vanesia, au passage de la ri vière de Baise dont on croit
rctrouver le nom dans celui de cette station, par le chan­

gement du V en il (ct réciproquement), que nous venons

(1) Tète casquée tournée il gauche. /lev. Une.aigle aux ailes éployées:

légende au-dcssous, ~R. •

e> N()t'rJnpojJulos All~ci COJ/JIIlC1H1UlIt et Elusa[cs/ dit Ammien-Marcellin,
xv-II.
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de signaler comme si commun de tOllS les temps, dans nos

provinces méridionales, et qui faisnit écrire également

ViBisci et ViVisci (les Vivîsques;, ou Bordelais), BLABlA

et BLAVIA C). (Blaye), ete., ete. e). Mais l'attribution de

celte pièce de monnaie gauloise qui plus tard avait semblé

très-douteuse ft son auteur lequel, Sllr son exemplaire, Ull

peu fruste, n'avait pu lire avec quelque certitude que les

trois ou quatre premières lignes de la légende, fnt revendi­

quée en fnveur de Vesuna ou Vesona (Périgueux);, pnr.M. le

comte 'Vlgrin de Taillefer (3) ct par l\f. le comte de Gour­

gue (4), qui lisnient comme suit l'inscription de cette mème

médaille sur une meilleure épreuve VAtflINNA, sur une

seconde VISINNA et sur d'autres VESINNA, attribuant ce
petit bronze au chef-lieu des Petrocorii ou Petrocori;, opi­

nion qui. a été également contestée et a pnru pour le moins

douteuse aux numismatistes qui en ont fait justice, et par­

ticulièrement 1\1. de la Saussaye, motivant sa décision sur

ce que ces médailles au type de faigle éployée;, attribuées

par les écrivains qu'on vient de nommer aux Petrocori;, sc

trouvent dans toute la France centrale aussi bicn que dans

le Périgord, ct que leurs légendes, llIal lues, ont été attri­

buées il tort il lcu.' capitale, Vesuna; qu'une partie de ces

(') Ilinérairc d'Antonin, taIJlc théodosicnnc.

e) Sur plusieurs inscriptions sépulcrales romaines, au lieu dc la for­

mule ordinairc, SE VIVS, SE VIVA, SE VIVO, cle., on lit: SE BlOO,

SE BIllVS, SE BlBOS, ctc., et sur ulle médaille frappéc cn J'houncur dc

Marc-Antoinc ct d'Octavie, 011 lit: OKTABIA, Cil cal'acLèl'cS gl'CCS.

(3) Anliqttilés de Vesolle, t. l, pl. fa.
(4) Essai sU1'les motalCties f1'np]Jées en Pé1'Î!J01'd, Ile l'ur 1wmismali(jlw

française. Almée 18{f, pp. ~81.20;;.
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médailles dont tluelques-unes sont d'une grande barbarie,

ont été découvertes, il est vrai, sur le territoire de ce

peuple, mais que cette eirconstance n~est pas suffisante pour

en meUre en possession leur autonomie, d'autant qu'elles

se sont trouvées mêMes ù des monnaies de lJlassalia, et

d'autres villes grecques ùu liUoral de la Méditerranée, etc.

Nous avons done pensé, comme 1\1. de la Saussaye, qu'en

écartant, d'aecord avee son auteur, l'attribution à Vanesia

du pays ùes A uscii, il n'y avait pas lieu non plus à fair~

don de ees bronzes à l'aigle aux ailes éployées, ce qui, du

res(e, n'est pas un type aquitoin, à l'antique Vésone dont

son historien, 'Vlgrin de Taillefer, égaré par son patrio­

tisme hors des voies de la eritique ct de l'histoire, a voulu

faire J'urbs gemina, ct la Rome des Gaules, comme .Mar­

seille en fut l'Athènes ....

Avant de terminer cc que j'avais à dire iei sur eette

médaille, je dois ajouter que M. de I~agoy m'éerivait, il ya

peu de jours: « J'ai aequis naguère un autre exemplaire

de la pièce de bronze où je lisais VANE..... Sur ce der­

nier, (l'ès-bien conservé, je vois VNVDIINOS. » Est-ee VAV­

DIINOS ou VANDIINOS qu'il faut lire ici, ou plutôt Vaudenos

ou Vandenos? Le double II remplaçant souvent l'E dans

les légendes des monnaies gauloises, comme dans LVKTII­

UIOS, pour LVKTEIUOS (ou Luctel'ius); quelquefois aussi le

double II y figure au lieu de 1'1 simple, comme dans .1EIOY­

CIIACOS, pour DIVICIACOS ou Divitiacus, ete.

•Je retrouve un signalement exaet de l'exemplàire d'une

autre monnaie des Ausâi J que je n~avais fait que men­

.ionncr vaguement e( de JUémoire~ flans ma lettre à 1\1. de

la Sallssa)'e; le yoiei :
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Triskèle et S couché. Rev. A. AV.... SE 0, entre les

pétales d'une l;ose grossièrement figurée, AIL

Cette monnaie, que je erois être encore inédite, se rat­

tache, par ln fahrique, à celles qui furent trouvées en si

grand nombre il Vieille-Toulouse et il l'île de Noé (Gers), el

appnrtenant à la classe ou catégorie des pièces impropre­

ment nommées à la croix Olt à la roue, dont j'ai déjà

pm'lé dans mn lettre sur la llumismatique de la Guule

aquitaine.

J'ignore en quelles mains est tombée cette médaille qui,

en 1845, a fait partie d'une vente qui eut lieu il l'Alliance

des arts, et qui a été décrite par un de nos plus célèbres

numismatistes dont le nom est mal eaché sous les initiales

A. de L.

Ce produit ,monétaire des Auscii ne doit pas étre con­

fondu, malgré leur analogie, avec un autre publié par 1\1. le

marquis de Lagoy, dans sa description de quelques mé­

dailles inédites de lJlassilia, de Glanum, des Cenicenses et

des Auscii (2), ct qu'il signale de la manière suivante:

Tète imberbe il gauche. (Il semble qu'on aperçoit au­

devant les 'vestiges de la légende AV..... (3).
Rev. AVSC, dans les compartiments formés pur deux

barres qui se croisent il angle droit., AIL

Dans ees compartiments qui figurent les l'ayons d'une

(1) Ne faudrait·il pas lirc AYSC? Ce nc fut quc dans le moycn âge

(Iu'On écrivit Auseen.!is ct A useellses.

(2) Pp. 50-51.

e) AVsei, ou AVseii. Sous la domination romaine et l'cmpÏi'c d'Au­

gustc, la capitalc de cc pcuplc (Climbcris) oblillt Ic till'c d'A IlgUS{ll Aus­
COl'l!1l1, 011 A/lsciorufn.
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l'oue ou les branclIes d'une croix, ne faut-il pas encore

voir ici les pétales de la rose des monnaies de Rhoda,

déformée, et entre lesquels sont insérées les quatre lettres

inscrites Sllr ce revers? '.1

1\1on savant confrère et ami, M. de Lagoy, m'écrivait

encore tout récemment, après avoir lu ma lettre à M. de

la Saussaye: « Il y a beaucoup à dire sur les monnaies ci la

cl'oix ou ci la roue dont vous parlez et dont le type, à mOl~

avis, ne doit pas être confondu avec la roue véritable des

oboles massalienncs, car il en diffère essentiellement; les

barres qui sc croisent ne sont pas terminées par des jantes,

et au lieu d'y reconnaître une imitation des roues massa­

tiennes, jc serais plutôt porté à y voir une sorte d'imitation

du type dc la rose vue par-dessous, dcs médailles de R/wcia

de la Tarragonaise. J'ai eu, il y a quelque temps, une nou­

velle obole de ces médnilles, dites il la croix, des Volces­

'fectosages, remarquable parce qu'on y reconnaît la même

tète laurée dcs médailles d'argent des Arecomici, portant

au revers un elwval en course avee la légende VOL. Mon

obole a au revers, entrc chaquc branche dcs barres croi­

sées, la répétition de quatl'e angles, V, qu'on pourrait pcut­

être regarder comme l'initiale du nom des Volcœ.

Comme bon Saintongeais, en vous autorisant et vous np·

puyaut d'une identité de facture el de types, aux légendes

près, avec les monnaies des Santones, vous réelamez ell

faveur de vos ancêtres, la médaille gauloise d'argent ou

quinaire, offrant le nom de Q. DOel. répété sur ses deu~

cotés, et après lui, au revers, un autre mot lu de plusieurs

manières pal' les numismatistes, qui Ile sont pas d'aceol'd

~ur la ""leur des Icttrcs qui le composent, et qui y ont vu
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successivclllent SAAf (1), SAN (2), SANf (3), SAAr, SA, SâAf(4),

SAl\I1, ete., et où vous lisez avec (5) d'autres n1lluismatistcs

SAT (SANT), en lîllnt les lettrcs ANT. (6).
Bouteroue, Paul Pétau, la Sauvagère, Mionnet, et d'au­

tres autorités de la scicnce numismatiquc avaicnt déjà
attribué cc quinaire aux Santones, mais, rangé par Ic plus

grand nombre dans la classe des médailles incertaines et

douteuses, il a été positivement refusé par quelques archéo­

logues, et notainment par 1\1. de la Saussa)'c, aux ancêtres

ùe vos concitoyens.
1\1. Anatole de Barthélemy, après leur avoir fait d'aborù

la concession pleine et entière (7) et la leur avoir retirée

plus tard, dit en classant ce type dans son lJfanuel complet

de numismatique (8) parmi les incertains de la Belgique,

sous cette indication, Q. DOel. 8A1\I1. (numismatique

de l'Aquitnine), l( il pnraît assez certain que les monnaies

(1) BOUTIlROUE et PELLERIN.

(2) PÉTAU.

e) LA SAUVAGÈRE, Antiquités dans les GunIes.

(4) Catalogue de d'Ennery.

(5) l\hONNET, pp. 64 et 88.

(6) Voici le signalement de ccllc pièce, tI'après UII tics llIcillcUl's exem­

plaires existant au eahinet de Frallce et décl'it par l\lionnct: Tête de

Pallas, tournée à gauche, Q. DOCI. Rev. Cheval Cil course, Q. DOCI

SANT.

Suit dans le même auteur la description de six antres variétés de ce

denier gaulois.

e) Alt1"l"bution de médailles gauloises at/x SI/nlom, dans la Revuli nu­

mismatique f7'onçaise. Année 1855, pp. 1-7.

Considé1'alia'ns sur quelques points de nUlIIislIUltique fla /tloise, même

revue. Année 1846, pp. 207·26~.

(8) T. J, Numismatique [Jatlloise.
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nu nom de Q. DOCI qui ont été nttribuées depuis longtemps

aux Santones~ ne leur nppartiennent pas, » pnssnnt ainsi de

l'nffirmation, en deux sens contrnil'cs, au ùoute.
Le refus des numismatistes opposés à eette attribution

qui ne vous paraît pas douteuse, èst principalement fondé

sur ce que la découverte de notre quinaire,. assez fréquente

tians d'autres régions de l'ancienne Gaule ('), n'a jamais

lieu sur le territoire de leur cité, et est même excessivement

rare dans le reste tle l'Aquitaine, où lcs monnaies tles

Santones non contesté~s, ct même d'autres qui leur sont
données avec moins de certitudc, se retrouvent assez sou­

vent e). Tout sentiment patriotique, tout esprit ct préven­

ûon de localité de côté, je pense que dans l'état de la question,

le parti le plus snge, quant à présent, est de s'abstenir de

toute décision nhsolue, bien qu'en m'nppuyant de l'autorité

de feu mon maître et mon nmi, l\Iionnet, si concluante en

telle matière, mon opinion soit ici plutôt favorable qu'op­

posée à la vôtre, ainsi que je l'ai déjà fait connaître dans
mes antiquités inédites ou nouvellement expliquées de la

ville de Saintes et du département de la Charente-Infé­
l'Ïeul'c (3).

(I) En Fr:lIlchc-Comté, ces pièces sont lrès-communes j dans le Doubs,

on en trouve sans cesse: le Nivernais en fOUJ'uit aussi. On a donc pensé

que uolre Q. DOCI appartenait à l'Est de la Gaulc, et cn lisant QVINTVS

DOClRIX, on a proposé de voir dans ce perSOJJllage un chef de la Séqua­

nie septcntrionale, qui, comme IVLIVS TOCIRIX ou DOClRIX, fut 1III

chef Lcuk, commandant dans le voisinage de celui-ci et appartcnant à la

mêmc famille, mais tout cela cst encore bicn IJypothétique et conjcctural.

e> Comllle les COUlOlllos, les Aleclo1'ix, les Annicoios, etc.

(') Chap. XII j lJ/édailles [Jallloises et au(,'es Clp/Jat'lenant (lUX SAuons,

Ol( t1'otlVéc,~ sur {eu,. tC1'1'itoire.
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Je ne terminerai point cette notice, .l\Ionsienr et lrès­

honoré confrère, sans vous dire, à· quel point je vous sais

gré de m'avoil' fourni cette nouvelle occasion de vous
réitérer l'assuranee eordiale de ma haute cl affeetueuse

estime et de mon entier dévouement,

Le baron CHAUDRUC DE CRAZANNES,

Membre correspondant de l'Institut de France ct de la com­
mission des monuments, et du comité historique prés les
ministères d'État et de l'instruction puLliquc, inspectcur
divisionnaire de ces mémes monuments. ele • etc.

Dessins de médaUles joints ci la présente lettre.

J. 1\'0 1. Médaille en bronze de VIIPOTALVS.

2. l\IédaiJJe en bronze des Santones.
5. l\Iéùaille en argent de DVRATIVS.

11. N° 4. l\Iédaille de bronze attribuée il Vanesia des Auscii.
D. Autre exemplaire de la même médaille attribuée il

Vesullft ou Vesona ùes Petrocori.






